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“Nous serons des bons instruments de la Cité Nouvelle
quand nous aurons mis le Christ dans notre vie.”
Bx Marcel Callo
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Une année favorable
avec Saint Louis-Marie Grignon
de Montfort
En méditant le thème de cette année pastorale
2026-2027, Année Père de Montfort, c'est ce
passage de l'Évangile qui m'est immédiatement
venu à l'esprit :
« Il m'a envoyé annoncer la Bonne Nouvelle aux
pauvres... proclamer une année de grâce
accordée par le Seigneur » (Lc 4, 18-19).
Jésus parle d'une année de grâce, d'un temps
favorable où Dieu visite son peuple et l'invite à
avancer avec confiance. Je crois que cette parole
peut aussi éclairer notre année pastorale.
Saint Louis-Marie Grignion de Montfort n'est pas
un inconnu pour beaucoup de chrétiens. Bien
avant mon arrivée en France, j'avais déjà entendu
parler de lui en Afrique à travers la Légion de
Marie et la prière du Rosaire. Son rayonnement a
largement dépassé les frontières de l'Ouest de la
France. Ici, il demeure l'une des grandes figures
de sainteté de notre région et un modèle de zèle
missionnaire.
Lors du lancement diocésain de l'Année Père de
Montfort, le 6 septembre dernier, à la paroisse
Saint-Louis-Marie de Montfort, notre évêque, Mgr
Laurent Percerou, nous a invités à vivre cette
année autour de trois appels : grandir dans la
communion, renouveler notre grâce baptismale et
nous faire davantage proches des plus fragiles.
À l'issue de cette rencontre, nous avons marché
en pèlerins vers la grotte Notre-Dame de Lourdes.
Chaque paroisse a également reçu un bâton de
marche qui l'accompagnera tout au long de cette
année.
Ce bâton n'est pas un simple objet symbolique. Il
rappelle la vie missionnaire de saint Louis-Marie
de Montfort qui parcourait villes et campagnes
pour annoncer l'Évangile. Au sommet se trouve la
reproduction de Notre-Dame de la Route, une
petite statue sculptée par Montfort lui-même et
qu'il emportait dans ses déplacements
missionnaires. Marie y apparaît comme Mère et
Reine, portant l'Enfant Jésus dans ses bras. Jésus
désigne sa Mère tout en tenant une pomme,
symbole de la victoire sur le péché. En quelques
centimètres de bois, Montfort exprime une
conviction qui a marqué toute sa vie : Marie
conduit toujours à Jésus.
En recevant ce bâton, notre paroisse reçoit aussi
un appel : marcher ensemble, renouveler notre
engagement baptismal et devenir davantage
disciples missionnaires. 

Ces trois appels rejoignent profondément la
réalité de notre paroisse. Nous avons comme
paroisse, la grâce d'être présents au cœur d'un
quartier populaire. Je dis bien une grâce. Car le
mystère de l'Incarnation nous rappelle que Dieu
n'est pas resté loin de l'humanité. En Jésus-
Christ, il est venu à notre rencontre. Aujourd'hui
encore, il nous envoie vers nos frères et sœurs,
quelles que soient leur origine, leur culture ou
leur religion.
Cette présence au cœur de notre quartier n'est
pas un hasard. C'est une mission. Une invitation
à bâtir des liens, à accueillir, à écouter et à
témoigner simplement de l'Évangile.
Peut-être avons-nous parfois laissé nos peurs
prendre plus de place que notre foi. Cette
nouvelle année pastorale nous offre une
nouvelle occasion de répondre à l'appel du Christ
avec davantage de confiance et de générosité.
Elle nous invite à grandir dans la communion, à
redécouvrir la grâce de notre baptême et à nous
rendre toujours plus proches des personnes
fragiles, isolées ou en difficulté.
Je souhaite aussi que chaque fidèle trouve
toujours davantage sa place parmi nous. L'Église
grandit lorsque chacun apporte sa pierre à
l'édifice. Nous avons besoin les uns des autres
pour construire une communauté fraternelle,
accueillante et missionnaire.
Le chemin que nous commençons ensemble
nous conduira jusqu'au dimanche 12 septembre
2027, au Calvaire de Pontchâteau, pour le grand
pèlerinage diocésain de clôture de l'Année Père
de Montfort. Ce sera l'occasion de rendre grâce
pour le chemin parcouru et pour les fruits que le
Seigneur aura fait grandir au milieu de nous.
Que cette année soit véritablement une année
favorable pour notre paroisse, pour notre
quartier et pour tous ceux qui y vivent. Qu'elle
nous aide à grandir dans la communion, à
renouveler notre grâce baptismale et à servir le
Christ présent dans les plus fragiles.

Sources : Intervention de Mgr Laurent Percerou
lors du lancement diocésain de l'Année Père de
Montfort, le 6 septembre 2026, à la paroisse
Saint-Louis-Marie de Montfort ; Église en Loire-
Atlantique, n° 167, septembre 2026, « Notre-
Dame de la Route : un trésor sculpté par
Montfort »,
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Dimanche 6 septembre 26 : Lancement de l’année, à l’occasion du pèlerinage
annuel à la grotte de Lourdes (Pont du Cens)
Dimanche 23 mai 26 : Solennité de la Trinité : rassemblement diocésain au Calvaire
de Pontchâteau et confirmation des adultes.
Mardi 20 juillet 2027 : 80 ans de la canonisation de saint-Louis Marie.
Dimanche 12 septembre 2027 : Clôture de l’année, fête de la Croix glorieuse de
Pontchâteau avec le pèlerinage Montfortain.
Vendredi 12 février : Conférence de carême ½ (présentiel et vidéo retransmission).
Samedi 6 mars : Démarche mémorielle pour les victimes d’abus – Calvaire de
Pontchâteau.
Vendredi 12 mars : Vendredi saint : chemin de croix et office de la Passion présidé
par Mgr Percerou – Calvaire de Pontchâteau.
Samedi 1  mai : Pèlerinage des vocations vers saint-Laurent-sur-Sèvreer

Année Saint Louis-Marie de MontfortAnnée Saint Louis-Marie de Montfort
Une riche annéeUne riche année
Prière à Saint Louis-Marie de Montfort
Seigneur, tu nous as donné en saint Louis-Marie, un prêtre au
cœur embrasé pour annoncer la victoire du Crucifié et révéler aux
pécheurs la douceur de ton pardon.
Accorde-nous, à sa prière et sous la conduite de Marie, notre
Mère et notre Reine, d’être des apôtres et des tout-petits.
Que l’Esprit-Saint nous soutienne pour vivre fidèlement la grâce
de notre baptême et proclamer avec audace la foi qui rend libre.
Que ton amour nous mène jusqu’à la Jérusalem céleste où nous
partagerons la joie éternelle que tu donnes à tes enfants. Amen

Quelques grands rendez-vous pendant l’année
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SouscriptionSouscription
Appel aux dons pour le projet immobilierAppel aux dons pour le projet immobilier
Le diocèse prend sa part dans l’investissement immobilier sur le site, il va acquérir une parcelle
du projet pastoral en complémentarité avec les Missionnaires Montfortains et les Filles de la
Sagesse ; il s’agit de construire une « salle des pèlerins » d’une capacité de 150-180 personnes 
Pour assumer cet investissement, un appel aux dons est adressé aux paroisses et aux fidèles
pendant toute l’année En fonction de la somme récoltée, les travaux pourraient commencer
début 2027



Le jumelage Bx Marcel-Callo – N-D-des-Monts de Hamdallaye Le jumelage Bx Marcel-Callo – N-D-des-Monts de Hamdallaye 
20 ans de fraternité, un nouvel élan pour l’avenir 20 ans de fraternité, un nouvel élan pour l’avenir 

La rencontre consacrée au jumelage en août 2026
a apporté une réponse bien plus profonde: il reste
une histoire de fraternité, des visages, des amitiés,
des prières échangées, des joies partagées, des
soutiens reçus dans les moments difficiles et
surtout la conviction que, malgré la distance, nous
appartenons à une même famille dans le Christ.

Depuis plus de vingt ans, la paroisse Bienheureux
Marcel-Callo et la paroisse Notre-Dame-des-Monts
de Hamdallaye marchent ensemble. Ce chemin a
été rendu possible grâce à l'engagement de
nombreux paroissiens, en France comme en
Guinée, qui ont cru qu'un jumelage pouvait être
bien davantage qu'un simple partenariat. Ils ont
choisi de bâtir une relation fondée sur la rencontre,
l'écoute, la solidarité, la prière et le partage de la
foi.

Lors de la rencontre d'août 2026, les participants
ont pris le temps de relire cette belle aventure
humaine, spirituelle et missionnaire. L'objectif
n'était pas seulement de regarder le passé avec
reconnaissance, mais aussi de se poser une
question essentielle : comment transmettre
aujourd'hui cet héritage et lui donner un nouvel
élan pour les années à venir ?

Né du désir de deux communautés chrétiennes de
se connaître et de s'enrichir mutuellement, le
jumelage a permis de tisser au fil des années des
liens d'amitié solides entre Bienheureux Marcel-
Callo et Notre-Dame-des-Monts de Hamdallaye.
Des voyages, des échanges, des témoignages, des
célébrations, des messages de soutien et de
nombreuses prières ont nourri cette relation
fraternelle. 

Cette fraternité a également porté des fruits
concrets. Grâce à l'engagement des paroissiens
des deux communautés, une bibliothèque a été
développée à Hamdallaye afin d'offrir aux jeunes
un lieu d'étude et de formation.

Des groupes de femmes ont été soutenus dans
leurs activités économiques et la construction du
presbytère progresse aujourd'hui grâce à la
mobilisation des paroissiens de Notre-Dame-des-
Monts et aux soutiens reçus au fil des années.

Que reste-t-il après plus de vingt ans de jumelage entre deux communautés chrétiennes
séparées par des milliers de kilomètres ? Des souvenirs ? Quelques photos ? Quelques
projets réalisés ?

Cependant, un point essentiel est revenu avec
force au cours des échanges : le jumelage ne peut
pas être compris comme une relation où l'un donne
et l'autre reçoit.

Si Bienheureux Marcel-Callo a contribué à
plusieurs projets de solidarité, Notre-Dame-des-
Monts de Hamdallaye a également beaucoup
apporté à notre communauté. À travers sa prière
fidèle, ses témoignages, la venue de ses prêtres,
son expérience ecclésiale et le dynamisme de ses
Communautés chrétiennes de base, la
communauté guinéenne a enrichi notre regard sur
l'Église et nourri notre réflexion pastorale. Chacun a
donné. Chacun a reçu.

« Cette célébration eucharistique revêt une grande
particularité pour moi, les fidèles paroissiens de
Notre-Dame des Monts d’Hamadallaye et vous
fidèles de Saint-Laurent, en ce sens que grâce à la
foi qui nous unis au Christ et les uns aux autres,
nous parvenons à concrétiser un sens de
collaboration étroite et teintée de fraternité et
d’amitié. Je retiens vos nombreux gestes de
soutien en faveur de ma paroisse qui vous reste
très reconnaissante, et j’en profite pour dire un
grand merci au nom de tous les fidèles.
Deux communautés paroissiales qui collaborent
ensemble, portent des fruits innombrables de
spiritualité et de charité. Notre collaboration
s’inscrit bien dans cette atmosphère de grand
soutien qui offre une générosité qui renforce notre
vie de foi en Jésus-Christ, fondement de l’Église. 
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Les Dialogues aux 4 VentsLes Dialogues aux 4 Vents
L’écologie, un thème fédérateurL’écologie, un thème fédérateur

Nous avons constaté lors de ces trois
matinales une forte mobilisation à travers la
présence de nombreuses personnes, de St
Herblain ou d’ailleurs.
Les trois séances de cette année se sont
déclinées de la manière suivante :

L’écologie au niveau personnel, familial
et dans nos cercles restreints
(novembre)
L’écologie collective et ses différentes
formes d’engagement (février)
L’écologie intégrale au sens développé
par le Pape François dans son
Encyclique Laudato si, dont l’année
2025 marquait les 10 ans. (mars)

Enfin, l’équipe d’animation avait souhaité,
comme l’an passé, réaliser une soirée-débat
permettant une synthèse de l’année. En mai,
cette soirée a été animée par Loïc LAINE,
économiste, diacre du Diocèse de Loire-
Atlantique et auteur de plusieurs ouvrages
sur l’écologie.

Chacun de ces temps forts nous a permis
de dresser un certain nombre de constats.
L’optimisme existe car des engagements,
notamment collectifs, portent leurs fruits,
des projets concrets fleurissent un peu
partout. Mais l’inquiétude et le
découragement peuvent aussi naître devant
l’immensité du chantier. Cependant, peu à
peu nos perceptions peuvent évoluer,
donnant naissance à de nouveaux
questionnements : quelle place pour
l’homme face à la nature et aux animaux ?
Quelles sont nos sources d’information ?
Comment agir ? 
Le sentiment d’impuissance peut nous
fragiliser, mais chacun peut agir à son
niveau, même par de petits gestes, dont le 

résultat peut sembler minime mais dont
l’ensemble représente une pression à
considérer. Et l’engagement collectif –à plus
ou moins grande échelle - nous aide à nous
positionner face à nos choix de vie,
notamment en matière de consommation,
de vision du monde, de nouveaux modèles
économiques et sociaux… Là se situe
l’interrogation « qu’est-ce qui est essentiel ?
» Il faut savoir privilégier l’être par rapport à
l’avoir, et pour reprendre une expression de
l’un des intervenants : « Moins de biens,
plus de liens »…

Enfin, comment agissons-nous en tant que
chrétiens ? Laudato si nous a montré que
les populations dans la misère et la précarité
sont les premières victimes des
changements climatiques… et que tout est
lié. Dans cet esprit, si les mesures
envisagées ne sont pas justes ou équitables,
elles perdent de leur sens. Notre soirée de
synthèse nous a amenés à découvrir ce
qu’est la « conversion écologique », qui
peut se décliner en quatre niveaux : relation
à soi-même, à nos semblables, à la
Création… et enfin à Dieu. 

Les trois matinales des Dialogues aux 4 Vents ont eu pour fil rouge en 2025-2026 :
«L’écologie, entre contraintes et sauvegarde de la vie ».

par Chantal 
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Accompagnement spirituel des adultesAccompagnement spirituel des adultes

Diocèse de NantesDiocèse de Nantes
L’accompagnement spirituel est un
service proposé à toute personne désirant
avancer librement dans sa recherche de
Dieu et dans son discernement à la
lumière de l’Esprit-Saint.

Confié à un accompagnateur formé et
reconnu par l’Église – prêtre, diacre,
religieux ou laïc – il vise à aider chacun à
reconnaitre les appels de Dieu dans sa vie
quotidienne, à comprendre ses combats
intérieurs et à éclairer ses choix.

Avec la grâce de l’Esprit,
l’accompagnateur soutient la personne
pour qu’elle puisse poser elle-même ses
décisions, grandes ou petites, et orienter
sa vie selon l’Évangile, dans une grande
vérité et une plus grande liberté.

Cet accompagnement, régulier et inscrit
dans la durée, offre un espace stable pour
relire sa vie et grandir dans le
discernement spirituel. » 

La richesse de l’accompagnement
spirituel

« Nos vies avancent au rythme de leurs
saisons : des passages lumineux qui nous
portent, des épreuves qui bousculent, des
engagements qui transforment, et ces
jours plus ordinaires où l’on avance
simplement, parfois avec entrain, parfois
en traînant un peu les pieds. C’est dans
cet ordinaire que Dieu se fait proche. Il
rejoint chacun là où il est, comme un
compagnon de route discret mais fidèle,
encore  faut-il apprendre à reconnaître sa
présence. C’est précisément ce que
permet l’accompagnement spirituel.

En offrant un espace pour relire sa vie, il
aide à unifier ce que nous vivons, à
discerner les appels de Dieu dans le
quotidien, à faire grandir cet être intérieur
qui cherche à s’ajuster toujours davantage
à la volonté du Seigneur. Une démarche
humble, exigeante mais profondément
féconde. Aujourd’hui, de plus en plus de
croyants s’y engagent et nombreux sont
ceux qui se forment pour accompagner à
leur tour. Souvent discrète, cette pratique
porte du fruit pour l’ensemble de la
communauté : un croyant enraciné dans
sa foi devient un témoin solide, paisible,
lumineux.

En début d’année, le diocèse de Nantes a
adopté une Charte de l’accompagnement
spirituel des adultes ; Ce cadre attendu et
nécessaire, nous offre l’occasion de
mettre en lumière la beauté et
l’importance de cette mission essentielle
dans la vie de l’Église : accompagner et se
laisser accompagner, c’est participer
activement à l’œuvre de Dieu  au cœur du
monde. »   

Isabelle Nagard

Extrait de la revue « Église en Loire-Atlantique »,
N°165 mars 2026



Notre chef de chœur bien aimée...Notre chef de chœur bien aimée...
BRIGITTEBRIGITTE
Il doit y avoir 4 ans, en fin d’année, devant la crèche
à St-Laurent, Brigitte que je connaissais un peu,
vient à côté de moi et me demande : « tu ne
viendrais pas chanter avec nous ? et elle m’explique
être la cheffe de chœur de la chorale                         «
CHANTER LA VIE » dont j’avais entendu parler par
une amie longtemps avant mais sous le nom de
LOURDES CANCER ESPERANCE. Elle m’explique
que les répétitions se font tous les 15 jours le
mercredi à St LOUIS DE MONTFORT.
Intéressée, je me suis rendue à une répétition. Il y
avait là beaucoup de personnes, la majorité étant
des retraités dont des visages que je connaissais, de
la paroisse ou de mon quartier. J’ai été conquise par
l’ambiance et les chants que j’ai entendus. Du coup,
je suis revenue et ai continué jusqu’en juin dernier. 
Ainsi j’ai découvert au fil du temps une femme ayant
beaucoup d’humour tout en sachant se faire
respecter, dirigeant sa chorale avec
professionnalisme et bonne humeur, ayant un mot
pour chacun, chacune.=Les chants étaient variés,
quelques-uns étant harmonisés par le frère de
Brigitte, Etienne Daniel.
Nous donnions 3 concerts par an environ et toujours
en soutien aux associations de malades : Les enfants
Malades de Gauducheau, Alzheimer, la maladie de
Charcot… 
A la fin de chaque répétition, il y avait toujours un
pot de l’amitié où nous fêtions les anniversaires du
mois des choristes que l’on reconnaissait à leur beau
collier de fleurs colorées, genre Tahiti qui leur avait
été passé au tour du cou. 

A Noël, nous nous retrouvions pour un pique-nique
partagé dans les locaux des répétitions et chacun
repartait avec un petit cadeau qui avait était tiré au
sort. Les volontaires de l’après- midi avaient préparé
un chant ou une histoire. Belle ambiance chaleureuse
et rires assurés. Le 8 mai et le 11 novembre, Brigitte
aidée de choristes, organisait un repas au restaurant,
pas trop loin, facile d’accès et abordable
financièrement pour chacun
Puis, en Juin pour clôturer l’année, il y avait le fameux
BCG, traduisez : « buffet campagnard gratuit » avec
concours de gâteaux faits maison et bien sûr,
histoires, chants, rires… et à cette occasion, nous
remettions, à l’association concernée en présence
d’un journaliste d’Ouest France, le chèque du
montant récolté lors de notre dernier concert.
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Notre au-revoir à Notre au-revoir à 
Brigitte JahenyBrigitte Jaheny
Brigitte,
Quelques mots pour toi !
Tes yeux se sont fermés et je ne reverrai plus ton visage ! Ton départ me touche, et tu vas beaucoup nous
manquer. Personnellement, je voudrais te remercier pour notre belle collaboration à l'animation liturgique à
Saint-Laurent, pour ton accompagnement des familles en deuil à la paroisse Marcel Callo, car, pour chacune,
tu savais trouver les mots justes, pour m'avoir embarqué à la chorale "Chanter la Vie" : j'y ai passé de beaux
moments, et j'y ai fait de très belles rencontres.
J'y ai découvert que, par ton dynamisme et ton attention à chacune, à chacun, tu étais l'âme de cette chorale :
on y venait pour chanter, mais aussi pour toi. Je suis en paix parce que je crois que tu n'es pas loin de nous,
que tu es même là, toute proche, puisque tu as rejoint le Christ ressuscité qui nous a promis d'être toujours
avec nous. En réalité, tu n'as fait que nous précéder sur l'autre rive mystérieuse,où nous sommes tous
attendus... dans quelques mois ou dans quelques années. Continue de “chanter la vie”, la vie éternelle
désormais, et il reste sûrement beaucoup de places dans le chœur des anges pour lancer à pleine voix des
"Alleluia". La vie continue ; la prière nous rassemble ; la joie demeure !
A bientôt, Brigitte.                                                                                                     

Père André Moriceau 
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Un témoignageUn témoignage
Sœur GWLADYSSœur GWLADYS
Je suis Sœur Sandrine Gwladys MABOU
centrafricaine, fille d’Edouard et Marguerite
MABOU et Sœur de Pamela MABOU qui sont
dans votre paroisse. 

Je suis dans la congrégation des Sœurs de
l’Enfant Jésus Providence de Rouen qui a pour
fondateur Nicolas Barré natif d’Amiens. A 19 ans,
Nicolas rentre chez les religieux minimes dont la
devise est « caritas » qui a pour fondateur Saint
François de Paul, italien arrivé en France à l’appel
de Louis XIV.
 Nicolas Barré devint prêtre en 1646, Cinq ans
plus tôt, il a été envoyé à Rouen. Parcourant les
rues de la ville, Nicolas fut ébranlé par la misère
des enfants les plus déshérités. Il se dit : «
comment ces jeunes sans éducation et sans idéal
trouveront-ils un sens à leur vie ? Qui leur révèlera
Jésus-Christ ? » Devant cette situation qui le
touche à cœur, le Père Barré n’hésite pas un
instant à aller à la rencontre des enfants pour les
accompagner. Ensuite, il fait appel à quelques
jeunes filles qui pourraient l’aider dans cette
tâche; ainsi ensemble ils vont vivre une
expérience spirituelle. Le Père Barré ne cesse de
rappeler l’Evangile à ces jeunes filles nommées
«maîtresses charitables » : « ce que vous ferez à
l’un de ces plus petits, c’est à Moi que vous l’avez
fait ». Mt 25,40. Pour éduquer ces enfants, il
associe aussi les parents. « Ils ont soif de Dieu et
de connaissance » : disait une maîtresse
charitable. 
 Plusieurs siècles plus tard, l’institut a traversé des
frontières pour être fondé à Madagascar en 1968
puis en Centrafrique en 1986 dans la même visée
« éduquer chaque enfant selon ses dons et ses
capacités ». 

Quant à moi, j’ai connu la congrégation dans mon
pays en Centrafrique. J’ai entendu l’appel du
Seigneur par une phrase qui a été une invitation à
ma prière « veux-tu prier ? ». Une phrase qui
semble être normale mais qui a bouleversé ma vie.
Après quatre ans de discernement, j’ai souhaité
donner ma vie au Seigneur pour me consacrer à la
prière et essayer d’en vivre. Comme dit Jésus  
« prier en tout temps ». 

C’est ainsi, que j’ai fait la connaissance des Sœurs
de l’Enfant Jésus Providence de Rouen qui est sur
ma paroisse, j’ai été touché tout d’abord par le
témoignage évangélique des Sœurs malgré ce
choix radical. C’est là que j’ai commencé ma
formation religieuse en tant que postulante
pendant deux ans, ensuite l’étape du noviciat qui
est pour moi très importante.

C’est un moment de discernement dans un grand
silence pour écouter la voix de Dieu et pouvoir
bien vivre plus tard sa mission apostolique.
C’est en octobre 2016 que j’ai prononcé mes
vœux temporaires en France à Rouen avec trois
autres religieuses.  Six ans plus tard, je me suis
engagée définitivement dans la congrégation des
Sœurs de l’Enfant Jésus Providence de Rouen. Je
vis joyeusement cette vie donnée au Seigneur, en
m’engageant avec mes Sœurs dans notre style de
vie qui est d’éduquer chaque enfant à l’amour de
Dieu et de son prochain.

Depuis trois ans, je suis maîtresse de maison au
service de de formation au postulat et noviciat en
Centrafrique. Grâce à l’expérience reçue par des
études religieuses, j’essaie chaque jour de
partager aux jeunes qui désirent rentrer chez
nous, la joie de suivre le Christ par la voix de
l’enfance comme nous l’a appris notre fondateur
Nicolas Barré « ne vous éloignez pas de la crèche
de Jésus » ; une invitation à vivre dans une
humilité de cœur et de vie. 

Même si aujourd’hui en Europe voire ailleurs,  la
vie religieuse semble être déserte, le Seigneur
continue toujours d’appeler des hommes et des
femmes à le suivre et à consacrer leur vie toute
entière à témoigner de son amour en sein de ce
monde. A tous ceux et celles qui se sentent
appelés par le Christ à consacrer leur vie : »venez
et voyez ».                         

le Père Nicolas Barré
fondateur des Sœurs de l'Enfant Jésus - 

Providence de Rouen

https://fr.wikipedia.org/wiki/S%C5%93urs_de_l'Enfant_J%C3%A9sus_%E2%80%93_Providence_de_Rouen
https://fr.wikipedia.org/wiki/S%C5%93urs_de_l'Enfant_J%C3%A9sus_%E2%80%93_Providence_de_Rouen
https://fr.wikipedia.org/wiki/S%C5%93urs_de_l'Enfant_J%C3%A9sus_%E2%80%93_Providence_de_Rouen
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Un témoignageUn témoignage
Sur mon chemin        Sur mon chemin        
Chaque été je fais 1000 km en voiture
pour aller voir ma mère Claudine à Saint-
Herblain. Mais cette année avant de lui
rendre visite, nous voulions parcourir le
sud-bretagne.
Qu'est-ce que c'est que faire un tel trajet ?
Traverser le pays d'est en ouest. C'est
d'abord se mettre en vacance. Du point
de départ à l'arrivée chez ma mère, nous
allons faire notre chemin de pèlerin.
S'attarder dans les endroits calmes, se
nourrir de la beauté des lieux visités,
marcher, goûter la nature et faire des
rencontres Dans ce temps de disponibilité
de l'esprit, je me prépare aux retrouvailles
avec ma mère. Durant l'année, nous
échangeons beaucoup par téléphone et
petits messages. Mais la vraie rencontre
va nous permettre de se regarder, de se
prendre dans les bras. Dans le peu de
temps que nous aurons, si précieux, il
faudra se parler du fond du cœur, dissiper
les inévitables malentendus, lever les
peurs de part et d'autre, se rassurer sur la
confiance et l'amour. 

Sur le long chemin vers elle, nous avons
pu participer à quelques messes, toujours
trouvé un écho dans les homélies et
s'enrichir au travers de contacts. Aussi les
églises, les chapelles rencontrées dans
notre périple nous ont réservé des belles
surprises musicales, spirituelles et
humaines : un organiste qui interprète un
compositeur tchèque inconnu du 18ème,
un saxophoniste italien qui compose et
joue mais se met en disponibilité pour
échanger. Et quant à l'éclipse ? Sur une
plage où nous les humains nous nous
réunissons avec ou sans lunettes
protectrices entre sable et mer.  

Nourris de toutes ces expériences, nous
nous rapprochons du point de
convergence : la maison de maman. Nous
y sommes arrivés. 

Entre visite à la cathédrale de Nantes,
promenade champêtre, temps abolis
autour de bons repas, nous reformons la
famille. Mais vraiment le point d'orgue du
séjour, c'est la présence de nous trois en
l'église Saint-Thomas ce samedi- là. Église
chère à notre cœur qui a accueilli les
obsèques de mon père il y a quelques
années. Retrouver la communauté de la
paroisse et les prêtres le temps d'un verre
de l'amitié, le soir de la fête de Marie.
J'appelle ça un bel été ! Et comme
derniers mots, ceux de cette homélie en
notre église Saint-Ferréol par le père
Bruno né à Saint-Herblain : Dieu est
invisible mais on peut le voir dans une
sœur, un frère (comme à l'église Saint-
Thomas) et une sœur, un frère peut le voir
en nous.

Roseline Frick-Mahec
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Je fais partie de l’A.C.F. de Nantes-Ouest. Nous sommes
7 femmes à nous retrouver une fois par mois dans les
locaux de Saint-Etienne de Bellevue pour partager ; à
partir d’un fait vécu ou d’un autre sujet que nous voulons
aborder. Cela se passe dans l’écoute, le respect, la
discrétion et le partage. Chaque rencontre se termine par
la lecture d’un passage de l’évangile adapté au sujet ou
celui du jour.

CONTACT
Marie-France Jaumouillé
06 59 62 24 43

Une fois par an, nous nous retrouvons avec les autres
équipes du Diocèse à la paroisse Saint-Clair en octobre
pour le jour de rentrée et en mars pour la «Halte
spirituelle ». Notre équipe prépare aussi la J.M.P : journée
mondiale de prières qui a lieu tous les premiers vendredis
du mois de mars, prières en union avec les femmes d’un
pays déterminé. Nous sommes heureux de nous
retrouver et nous vous invitons à nous rejoindre.

7 FEMMES A L’ÉCOUTE7 FEMMES A L’ÉCOUTE
Action Catholique des femmesAction Catholique des femmes

BaptêmesBaptêmes

SépulturesSépultures

Jamelia Nguerma Edzang, Lenny Steven Nguema Edzang, Eva-Julie Nguema,
Loelia Pénard, Ethan Coutand, Morgane Coutand,  Syméa LEGROS, Hugo
LECLERCQ, Neyton CHEVALIER, Snaily CHEVALIER, Horeb DIEHL, Zaïly DIEHL,
Djaïness LEMONIER, Esiana LEMONIER, Zaïrra LEMONIER, Aïsem STIMBACH,
Naissa STIMBACH, Kadyss STIMBACH, Andréa MBIA MEKONGO. Amalya
Bâtard. Jenaë JONTÉ.

Bernard LE BAIL, 77 ans, Jean-Luc PROYART, 74 ans, Nicole JEGOU, 74 ans,
Joseph SIMONNEAU, 88 ans, Huguette MACÉ, 81 ans, Denise Sendra, 96 ans,
Chantal MAHÉ, 76 ans, Odette DRÉANO, 92 ans, Marie-Thérèse NICOLAS, 84
ans, Exp-Edith LASSEY, 59 ans, Françoise BLUCHEAU ,77ans. René STEPHAN,
91 ans. Huguette VERRECK, 84 ans, Michèle DUPUY, 64 ans, Florence
FRITSCH, 61 ans, Badika NDUDI, 64 ans. Gabrielle Machuel, 88 ans
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LE PAPE EN FRANCELE PAPE EN FRANCE
Bienvenue Léon XIVBienvenue Léon XIV

Année Père de MontfortAnnée Père de Montfort

prièreprière
Seigneur notre Dieu,
Toi qui ne cesses de semer en nos cœurs
le désir de vivre dans la justice et la paix,
nous te rendons grâce pour la visite
en France et à l’Unesco
de notre Saint-Père, le pape Léon XIV.
Bénis son voyage apostolique.
Prépare nos cœurs à l’accueillir avec joie.
Donne-nous de recevoir ses paroles avec confiance.
 Apprends-nous à servir la magnifique humanité que tu as créée.
 Fortifie notre foi, affermis notre espérance, stimule notre charité.
Par l’intercession de Notre-Dame et de tous les saints de France,
fais de nous des artisans d’unité, pour que le monde ait la vie.
Que le voyage apostolique du pape Léon XIV
porte des fruits abondants et heureux
pour l’Église, notre pays et le monde.
Toi l’Auteur de la vie pour les siècles des siècles.

messe de rentrée pèlerinage à St-Laurent-sur-Sèvre

https://eglise.catholique.fr/glossaire/esperance/
https://eglise.catholique.fr/glossaire/charite/
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Cité NouvelleCité Nouvelle
Le journal de la paroisse Bx Marcel Callo

N° 128 - septembre 2026

Le marché de Noël auquel
la paroisse participe

se déroulera 
le mercredi 9 décembre 2026

2 décembre1er Novembre
église St-Laurent

10h30
9 décembre

16 décembre

Messes de l’Attente
6h30 - St-Laurent

Messe de la
Toussaint

paroisse@bx-marcel-callo.com
www.bx-marcel-callo.com
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